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possible pour former les volontaires 
au service actif.

s’intéresse à la société St Jean- 
Baptiste, car elle appartient à une 
famille canadienne-française, et je 
n’ai nul doute qu’elle aussi sera sen
sible a la démarche de la société St 
Jean-Baptiste qui a bien vou.u me 
présem ;r cette adresse de félicita
tions pour l’honneur que Sa Gra
cieuse Majesté m’a conféré.

Encore une fois, M. le président 
et messsieurs, je vous remercie 
infiniment de votre bienveillantes 
attention.

Ce n’est ici qu’une succinle 
analysa de la réponse de SirJAdol- 
phe quj a été vivement ap
plaudi.

puissiez continuer de jouir long
temps de votre nouveau titre.

Veuillez nous permettre, enfin, 
d’offrir, en cette circonstance par
ticulière, noshommageset nos féli
citation à lady Caron, et de lui pré
senter nos souhaits respectueux.

Stanislas Drapeau, 
Président de la société St

Jean Baptiste d’Ottawa.

LE CANADA

D. CASIER & Cie., les stations 
sements les 
se trouvent

Le Post do Montréal s’est montré 
extrêmement sympathique aux 
Canadiens français à l’occasion des 
derniers évènements.

Il fait bon rencontrer la géné
rosité et la justice à côté du fana
tisme de race et de l’étroitesse de 
sentiments

Ottawa et Hull, 14 Sept. 1885
4ontréal les 
i pour Eiali- 
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on de Mont- 
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On nous prie d’annonCi’r qu’il y 
aura une assemblée de tous les 
citoyens|canadiens-français d’Otta 
wa, ce soir, à 8 heures, à la salle 
de lTJnion St Joseph, coin des rues 
Daihousie et York.

On se propose d’y faire adopter 
des résolutions demanda t au gou
vernement de commuerTâ sentence 
de Riel, et fdans l’intérêt de la 
cause du chef métis, nous croyons 
devoir recommander à nos conci
toyens de suivre la ligne de con
duite tenue aux assemblées d’Ho- 
chelagaetde Lachine.

C’est celle qui doit défi 1 Hivernent 
triompher, et qui, à coup sur, finira 
par soustraire Riel au verdict de 
mort qui pèse sur sa tête.

J. L. Olivier,
Secrétaire-archiviste. 

Ottawa, 14 Sept. 1885.
TOUTES MARUIIAMUSES

DÉTiULM M PRIX llll GROS !Sir Adolphe Ci'on répondit à 
peu près en ces termes
Monsieur le Président et Messieurs les 

Membres de la Société Ct Jean Bap- 
liste tPOttawa...........—„—

iês de bufiets 
nl| üur toute

de première 
ables. 
■tuteurs 
se servir de 

plus rapide 
■t sont aussi 
igné.
par des cou 
jxpérience a 
ircoionial est 
.rope, venant 
■s points du 
t.
et aussi tous 
sur ta route, 
)t eu s’adres-

Depuis que notra Gracieuse Sou 
veraine a bien voulu me conférer 
l’honneur dont vous parlez dans 
l’adresse que vous avez la bienveil 
lance de me p-erenler, j’ai reçu d si pour candidat M. Louis Bazinei, 
mes compatriotes, de mes amis et J cuit,ivateur de Saint-Charles Bor- 
d’autres des ic uoignages d estime 
qui, à mes yeux, sont plus précieux 
que tous les honneurs qui pour
raient m’avoir eié accordés. J’ai 
éprouvé un grand bonheur eu voy
ant que mes compatriotes considé
raient que l’honneur qui m’a été 
fait, rejaillissait sur eux, rejaillis 
sait sur la nationalité Canadienne- 
Française, et à ce titre île Cana
dien Français je suis fier de la dis
tinction qui m’a été offerte. Cet 
honneur pouvait n’avoir de prix 
qu’eu autant qui’l était app-écié pa>- 
mes compatriotes et mes amis, qui 
ont bieuvouludire qu’il ni œ’a pas 
été donné sans raison. El l’adresse 
de la Société St Jean Baptiste vient 
confirmer celte bonne opinion et 
l’approbation de ceux qui appartien
nent à ma nationalité.

Monsieur le Président et mes 
sieurs, depuis mon départ de la 
Rivière du Lmp. j’ai reçu dans la 
vieille ville de Québec, dans Otta- 

et ailleurs de nombreuses 
adresses, ce qui m'a été excessive
ment sensible, mais, je dois le dire, 
nulle ne me to .ch: autant que 
celte de la société Saint Jean 
Baptiste. Canadien Français avant 
tout, je ne puis oublier que 
je suis le fils d’un des fondateurs 
de la société Si Jean Baptiste de 
Québec. On ne saurait aussi OU 
bliei que cette sociét ■ a rendu des 
services éno' mes, qu’elle a contri 
hué plus que n’importe quelle 
autre organisation à servir notre 
nationalité et lui donner la haute 
oosition qu’elle occupe aujourd’hui.
3e ne puis oublier non plus que 
durant neuf ans, mou ocre a été 
président de la société St Jean Bap
tiste de Québec Quand sa nomi
nation comme Lt. Gouverneur de 
cette province eut lieu, je me rap
pelle qu’il me dit avoir éprouvé 
une satisfaction des plus sensibles, 
en voyant que la première adresse 
de félicitations qui lui était présen
tée, était celle de la société Sl'Jean- 
Bapliste.

J’aime-ais, monsieur le président 
et messieurs, à trouver des expres
sions pour vous remercierde l’hon
neur que vous me faites aujour
d’hui. Vous faites allusion aux 
services que j’ai rendus dans la 
malheureuse insurrection du Nord- 
Ouest. J'ai fait, ou du moins j’ai 
essayé de faire mon devoir au 
meilleur de mes connaissances. Eo 
faisant mon possible vers cette 
fin, je me suis rappelé que je 
représentais la race canadienne- 
française, et j’ai voulu montrer qne 
dans ces circonstances difficiles les 
Canadiens-français appelés, à faire 
leur devoir, pourraient le remplir 
aussi bien que les autres nationa
lités.

LE l'ONDE ET LA I'OLITIU' K 8,000 PIECES D’INDIENNES
Patrons nouveaux et très jolis.

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c à 15c par verge.
Les libéraux de Joliette ont choi si

AUX C0NTRACTEURS-1YIAC0NS.
romée. 1000 PIECFE DE MOUSSELINE Â ROBETABS SOUMISSIONS CACHETEES 

JL/adressées au soussigné et endossées 
“ Soumission pour égoûts o.i trottoirs,” sui
vant le cas, seront reçus j squ’àmidi,
VENDREDI, 18 SEPTEMBRE 1885,
povr les excavations, etc., requises pour la 
construction

L'Expansion ùdunialc, revue fran
çaise illustrée, dit dans sa dernière 
livraison :

“ Les gravures de notre prochain 
numéro seront sur notre ancienne 
colonie le Canada, pays si français 
de sang et de cœur.”

Prix, depuis H) cents à 20 cents la verge.
Le i lus beau lot de Marchandises qui ait ôté acheté à Ottawa.le billets, 

gin, Ottawa.

et le fret de 
ue York,

D’Egouts eu Briques et autres
dans le? rues York, Su’sc*, Lewis, Charles, 
Macdonald, Car ie., Bank, Gilmour. Skcad, 
Florence et autres vues dans la Giiôd’O- 
tawa, et pour trottoirs transversaux sur les 
rues Snarks, Queen, Metcalfe, O’Connor, 
Bank, Kent, Lyon, Bay, Gloucester, Ne
pean, Lisgar, Water, George, York, Cla
rence, Murray, St. Patrick, Sus e-, Dai
housie, Cumberland et auues rues dans la 
Cité d’Ottawa, sous les provisions du 

IgLment pour Améliorations Locales. 
L’ouvrage sera divisé en six contrats 

séparés, suivant les plans ci spécifications, 
qui peuvent être consultés au bureau de 
l ingénieur de la ciié, à T Hôtel-de-Ville, 
Ottawa. La Coiporatixn se rése vc le droit 
d’accorder l’ouvrage en uu seul ou en plu- 
ieurs contrats à une seul pevtonre, et ne 

s'engage pas à accepter la plus basse ni 
aucune coumission.

Chaque coumission doit être accom- 
née d’un "chèque de bancoe accep- 

fait payable à "lovd.e du t.csorier 
de la cité, nu montant de cent pias
tres pour chaque ouvrage que l’on veut 
obtenir ; laquelle somme sera forfaite si 
le soumissionnaire el’u.e de remplir son 
contrat qvand on l’en aura requis. Si la 
soumission n’est pas acceptée, o 
le chèque au signataire.

Toutes Eoumusious devront 6t.e 
sur des formules imprim-es fournies i1 
effet portant la signature “ bonâ fuie ” 
coutractevr et de s 
d'une manière convenable et a- 
du chèque exigé ; sans cela ell 
ses de côté pour informalités.

ROBERT SURTEES,
Ingénieur de la Cité. 

Bureau de l’Ingénieur de la cité,
Hôtel de ville, Ottawa. 11 Sept.

L’HON. SIR. A. P. CARON Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 
mousseline, chezEK

tant général. Vers les onze heures et demie, ce 
matin, environ cent vingt-cinq 
membres de la société St Jean Bap 
liste d’Ottawa, se rendaient au bu
reau de l’hon. Ministre de la Milice, 
pour le féliciter au sujet de sa ré
cente élévation à la dignité de Che
valier-Commandeur de 
illustre de St Michel et de St Geor-

D, GARDNER <& Oie., 
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS 

Importateurs Directs.

Le World de Toronto est d'opinion 
que M Sheppard, qui a outragé 
si odieusement le 65ème bataillon, 
aurait dû faire des excuses, même 
s’il avait été en état de prouver ses 
accusations.

15

ENEURS l’Ordre
M. Benoit, M P., écrit de Saint- 

Gérard, rivière du Lièvre, qu’à la 
date du 5 septembre, il n’y avait 
pas encore eu de gelée dans cette 
région.

En avant donc pour la région de 
la Lièvre !

iea distinctes;, 
jasées “Sou- 
e du Manège, 
tu’à MARDI 
icluai veinent.

s’eRC.
Parmi les personnes présentes, 

nous avons remarqué MM. S. Dra
peau, P. H. Chabot, Col. Bug. Pa
nel, C. Desjardins, Dr Valade, B 
Suite, F. Dionne, Ls. Dauray, O. 
Dionne, J. B. Jackson, Léon David. 
J. Gareau, Ls. Lussier, Ls. Gratton, 
J. E. Lemieux, J. O. Aubé, Alf. 
Côté, Dr Delleau, P. Boulet, E. 
Chateauvert, M. Arebambeault, 
J. L. Olivier, etc, etc.

M. Drapeau, président-général de 
la société St Jean-Baptiste lut et 
présenta à l’hon. Sir A. P. Caron 
l’adresse suivante :
A l’hon. Sir Adolphe P. Caron, Che

valier ^Commandeur de l'Ordre de 
St Michel et de Si George, Ministre 
de la Milice du Conn la.

wa
PTJX

Montréal.
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I-- AMELIORATIONS LOCALESdes T Le Globe n’est pas satifait, mais 
pas satisfait du tout, de la nouvelle 
qui tend à faire croire qu’il va 
être sursis à l’exécution de Riel, 
afin de permettre à ses avocats d’en 
appeler au Conseil Privé de la sen
tence du tribunal de P.égina con
firmé par la Cour d’Appel du Mi - 
nitoba.

Cela le chagrine très fort de voir 
que l’homme, pour la tête duquel 
M. Blake offrait naguères $5,000, 
menace encore d’échapper à sa 
haine francophobe.

Nous recommandons l’organe 
grit de Toronto aux soins de la 
Patrie et de l'Electeur.

u remettra

éal, faites
TROTTOIRS

Dans le Quartier St. Georges, en la Cité d’Ottawa.du
ma, remplis 
cccmpa'xnêca 
es aerout mi

nt ae rappeler 
re faites strié
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A VIS est par le présent donné que le Conseil dt ville d’Ottawa va passer, confor- 
J\_ inc lient aux p ovisions de l’Acle Municipal Consolidé, de;t règlements pour la 
constru lion ue trottoirs des dimensions suivantes dans les diverses rues ci-après 
désignées :—

Du côié nord de la rue Rideau, entre les rues Chapelle et Wurtembergh, un trot
toir transversal de 3 pouces d’épaisseur et de 6 pi ds de largeur

Du côté sud de la rue Rideau, entre le pom des Sapeurs et la rue Mosgrove, un 
trohoir transversal de 3 pouces d'épaisseur et de 10 ttieds de largeur.

Le coût d’un troitoir de 2 pouces d’épaisseur, de 40 pouces de largeur et les frais 
de remplissage qu> s’en suivent seront supportés par la corporation dans chaque cas. 
Les dits règlements pourvoieront aussi à répartir et prélever le coût de ses travaux 
sur la propriété réelle qui doit eu bénéficier, à conuition cependant que la majorité 
des propri-Haires de tels biens-fouds représentant au moins la moitié de leur valeur 
to.ale, ne présentent <le< requêtes contre telle répartition au Conseil-de- Ville d’Ottawa 
dons l’intervalle d’un mois à compi- r de la dernière publication de cet avis, soit du 
24ièmc jour de septemb.e, A. 1), 1885.

Ottawa, 10 septembre 1885.

1885.

GRANDE EXPOSITION COLONIALE
A

LONDRES, ANGLETERRE, 1886.
CINQUANTE - Q1 

RÉSERVÉS P

Pren: ère tom mis* ion Royale (l’Expo
sition depuis 1862.

T ’EXPOSITION COLONIALE 
JLJ INDES qui s’ouvrira à Londres, 
gleterre, le 1er de Mai 1886, doit sc fa re 
un grand ped, son but ét- nt de faire épo
que dans lœ relations mutuelles de toutes 
les parties de l’Empire britannique.

Afin de donner plus de relief à cet événe
ment, uneCommiasion Royale a été émise 
pour tenir cette exposition, la première 
depuis 1868 ; et Son Altesse Royale le 
Prince de Salles en a été nommé Président 
par Sa Ma^sté.

L'espace considérable de 54,000 pie’s 
carrés a été alloué à la Puissance du Cana
da, par oidre du Président Son Altesse 

>yale.
Cette Eçosition n’est que pour les colo

nies et les Indes ; ni le Royaume-Uni, ni 
les nations étrangères ne pour ont y con
courir; l’ebjet étant d’exhiber an monde 
entier ce qie les colonies peuvent faire.

la plus belle occasion offerte au 
Canada de montrer la place distinguée qu’il 
occupe, g&ce aux progrès qu’il a faits dans 
l’agriculture, Vhorticulture, les industries 
et les beaux-arts, les industries manufactu
rières, les améliorations les plus récente 
apoortéesaux machines ct instruments de 

' fabriques, dans les travaux publics au 
moyen de modèles et dessins, aussi par un 
éialajfe approprié des immenses richesses 
qu’il poaside dans ses pêcheries, ses forêts 
et ses uiiuis, et aussi en fait de farine 

Les Cauadiens de toutes dénom nations 
et de toutes classes sont invités à venir et 
lutter d’&'deur pour mettre le Canada sous 
son véritmle jour comme premiô d colonie 
de PEmdre britannique, et déterminer 
sa véritalle position aux ye 

11 est di l’intérêt de chaque cultivateur, 
productetr et fabricant de contribuer à 
cette exptsition, vu qu’il a déjà été démon
tré qu’un développement de commerce suit 
toujours <e semblables effor s.

:
UATRE MILLE PIEDS
OUR LE CANADA.Monsieur,

Vos compatriotes, les membres 
de la société St Jean Baptiste d’Ot
tawa, ont appris avec une légitime 
fierté et line vive satisfaction,l’hon- 

qu’il a plu à Sa Majesté notre 
très Gracieuse Souveraine de vous 
conférer, en vous nommant Cheva 
lier-Gommandeur de l’Ordre dis
tingué de St Michel et St Georges.

Le zèle, aussi patriotique qu’é 
clairé, dont vous avez donné des 
preuves, dans l’accomplissement 
des devoirs sérieux de votre char
ge ; le dévouement généreux et les 
qualités administratives qui vous 
ont permis d’étouffer, en quelques 
semaines, l’insurrection du Nord 
Ouest, sont autant de titres qui 
vous désignaient, à la faveur 
honorifique 
d'être l’objet de la part de votre 
Souveraine.

Pour nous, membres de la société 
St Jean-Baptiste d’( Htawa, convain
cus que tout honneur accordé à un 
homme public rejaillit pour une 
large part sur la nation au ser
vice de laquelle il se dévoue, et 
d’une manière plus directe encore 
sur la race qui le compte parmi 
ses tils, nousj avons cru de notre 
devoir de venir publiqueuien , 
sans distinctions de partis politi 

vous offrir ici nos félicita

)BEIL,
Secrétaire.

i, W P. LETT, Greffier de la Cité.ET DES
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Frisées, Nettoyées et Teintes

neur
LES FAITS UU JOUR

Le lord-maire de Londres a 
ouvert une souscription pour venir 
en aide aux victimes du choléra en 
Espagne.

DANS LES

de Dernières Couleurs et GoûtsMontréal, 
de Médeoie 
'Université

f
lté
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lollège Vtctc»

sirop des eni 
est eupôrieui 
tes les prôpa»

DE LA SAISON

En lin Jour Après l’Ordre llonné 

VIEUX CREPE REMIS A NTEUI’
85M. Emmanuel Tassé, administra

teur de la Minerve, est arrivé d’Eu
rope samedi soir par le Sardinian, 
de la ligne Allan.

Le comte de LaCroix de Castries, 
lieutenant à born du Bouvet, et le 
vicomte de St Prie, lieutenant de 
la Flore, sont partis pour le Sa 
gueilay.

Mgr Taché, archevêque d Sain' 
Boniface, doit se rendre aujour
d’hui aux Trois-Rivières. Sa Gran
deur sera de retour demain à Mont
réal et partira immédiatement pour 
Manitoba.

ns calm

santé de 
avec 1» plue 

3 dans les cas 
i, Dyssenteric» 
jmnie, Toux,

b OoDiBBe et

A.lex. J3L. Coutellier
TEINTURIER PARISIENC’est

ITO. 15, RUE, EX-GXÏT, OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

dont vous venez

13 mars, '85 1 an.

Grande Vente à Sacrificeta et tea Etat.

Je puis dire que pendant l'ac
complissement de ces travaux, je 
n’anrais pu réussir à les remplir 
aussi bien que je l'ai fait, si je 
n’avais pas eu dans mon départe
ment des officiers dévoués, dont 
plusieurs, je le constate avec 
plaisir, font partie de la société St 
Jean-Baptiste.

Je vous remercie, monsieur le 
président et messieurs, au nom de 
ma femme, qui se trouve absente 
en cè moment, d’avoir joint son 
nom au mien dans l’ad-esse que 
voua venez de me présenter. Elle 
apprendra cela avec plaisir, elle

ITtULE,

b., Chimiste. 
MûLtî 1»

-----  DE -----
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PORCELAINES. VAISSELLE!iowes
HOTE ET Y Eili It ERIEHRIis.
CHAMBERS eues,

lions sincères et chaleureuses pou- 
la haute approbation qui vient de 
couronner vos heureux travaux.

Nous formons aussi des vœux 
pour que la Providence vous ac 
corde de longs jours et que vous

Tout doll cire vendn »n prix contant afin de faire place 
pour le. nouvelle# marchandise# d’automne sut non# 
viennent d’Europe.

i
ICS. Les commandants des divers 

camps militaires ont reçu ordre 
de suivre de près l’exercice du tir 
cette année, et de faire tout en leur

Par ordre,AVARD JOHN LOWE, 
naive du déuartement 
de V Agriculture. 

1885.
C. S. SHAW & Cie.,

Importateurs directs.Ottawa, 1er SeptembreIBERLAKD,
Ottawa, 21 Janvier 1884
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